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La naissance du Sauveur 
 

(Matthieu 1.18-25) 
 
Introduction 
 
Nous sommes réunis aujourd’hui pour célébrer la naissance de Jésus, notre 
Sauveur. 
 
Mais, à Noël, nous célébrons bien plus que la naissance d’un enfant : nous 
célébrons Dieu lui-même, venu parmi nous en Jésus-Christ, par la puissance du 
Saint-Esprit, venu pour nous sauver, présent avec nous pour toujours.  
 
C’est ce que le texte que nous étudions aujourd’hui nous révèle. 
 
Lisons maintenant Matthieu 1.18-25. 
 
Il y a quelque chose de surprenant dans le récit que nous venons de lire. 
 
Le passage commence par ces mots : «Voici comment arriva la naissance de Jésus-
Christ ».  
 
Contrairement à ce que l’on pourrait attendre, Matthieu ne raconte pas en détail 
la naissance de Jésus elle-même. Il ne décrit ni les circonstances de 
l’accouchement, ni le lieu, ni l’événement tel qu’il est décrit, par exemple, dans 
l’Évangile de Luc. 
 
À la place, il nous parle surtout de la manière dont Jésus a été conçu, par l’action 
du Saint-Esprit, et l’acceptation par Joseph de cet événement miraculeux, sa 
décision de faire confiance à Dieu face à ce qui dépasse toute compréhension 
humaine. 
 
À l’époque de Jésus, les fiançailles étaient un réel engagement, plus fort que de 
nos jours, et seul un divorce pouvait les rompre.  
Les fiancés ne vivaient pas ensemble avant la cérémonie du mariage, mais 
l’infidélité de l’un des deux pendant cette période était considérée comme un 
adultère et le coupable était passible de mort. 
 
Matthieu nous montre l’attitude de Joseph face à une situation très difficile.  
 
Quand Marie revient enceinte, Joseph probablement sait rien de l’intervention du 
Saint-Esprit. Pour lui, tout indique une infidélité. En tant « qu’homme de bien » 
(bon et droit, juste), fidèle à la loi de Dieu, il comprend qu’il ne peut pas 
continuer le projet de mariage. 
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Mais Joseph ne veut pas humilier Marie, ni la livrer à la honte publique. La loi lui 
permettait de la dénoncer ouvertement, mais il choisit une autre voie : rompre 
secrètement avec elle. Ce choix montre son cœur. Il cherche à obéir à Dieu tout en 
faisant preuve de bonté et de respect envers elle. 
 
Avant même que Dieu lui parle par l’ange, Joseph agit avec sagesse et 
compassion. 
 
À travers l’histoire de Joseph, ce texte cherche surtout à nous révéler Jésus. 
Joseph devient le témoin et le serviteur de ce que Dieu révèle au sujet de Jésus. 
 
Le texte nous dit que Joseph croit et obéit : «Joseph fit ce que l’ange du Seigneur lui 
avait ordonné, et il prit sa femme chez lui. Mais il ne la connut pas jusqu’à ce qu’elle eût 
enfanté un fils, auquel il donna le nom de Jésus ». 
 
Ce détail sert surtout à montrer clairement que la conception de Jésus est 
vraiment virginale et que son origine vient de Dieu. Par son attitude, Joseph 
veille à ce que le signe annoncé par le prophète Ésaïe soit respecté et à ce que rien 
ne vienne semer le doute : Jésus ne vient pas des hommes, il vient de Dieu. 
 
Jésus est adopté légalement par Joseph dans la lignée de David ; c’est pour cela 
que Jésus peut légitimement être appelé fils de David. 
 
Matthieu veut nous aider à comprendre le sens profond de la venue de Jésus.  
 
Son but n’est pas d’écrire ce texte pour que les chrétiens, aujourd’hui, justifient 
ou organisent une célébration de Noël, même si cette célébration peut être tout à 
fait pertinente.  
 
Son objectif est bien plus profond : il veut nous révéler qui est cet enfant et ce que 
Dieu est en train de faire à travers lui. 
 
À Noël, on parle souvent de paix, de lumière et d’espérance, joie, gloire. Ces 
thèmes sont beaux et vrais, mais ce passage dans l’Évangile de Matthieu nous 
invite à aller plus loin.  
 
Il nous révèle qui est réellement cet enfant. Matthieu montre que la naissance de 
Jésus n’est pas seulement une histoire touchante, mais la révélation de son 
identité. 
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Dans ce court passage, trois vérités essentielles se dégagent : 
 

• Jésus est Dieu parmi nous (versets 18 à 19), car il est Dieu venu dans la 
chair 

• Jésus est Dieu pour nous (versets 20 à 21), puisqu’il vient pour nous 
sauver 

• Jésus est Dieu avec nous (versets 22 à 25), l’Emmanuel, véritablement avec 
nous 

 
Ainsi, Noël nous appelle à contempler non seulement la naissance d’un enfant, 
mais la venue de Dieu lui-même parmi nous. 
 
1. Jésus est Dieu parmi nous (versets 18 à 19) 
 
Le verset 18 commence par l’expression : « Voici comment arriva la naissance de 
Jésus-Christ » 
 
Dans le premier chapitre de l’Évangile de Matthieu, Jésus est présenté comme 
faisant pleinement partie du peuple de Dieu.  
 
Par sa généalogie, il est descendant d’Abraham, il appartient aussi à la lignée du 
roi David. À l’époque, les Juifs attendaient le Messie issu de cette lignée. C’est 
pour cette raison que Jésus est appelé le Christ, c’est-à-dire le Messie promis par 
Dieu. 
 
Jésus est le fils de David, le fils d’Abraham, le Fils de Dieu. 
 
C’est ce que l’ange avait déjà annoncé à Marie dans Luc 1.35 : « Le Saint-Esprit 
viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te couvrira de son ombre. C’est pourquoi le 
saint enfant qui naîtra sera appelé Fils de Dieu ». 
 
Le verset 19 nous dit que Marie « … se trouva enceinte par l’action du Saint-Esprit ». 
Matthieu exclut explicitement toute possibilité d’un acte humain ou immoral. 
La naissance de Jésus ne commence pas par une initiative humaine, mais par 
l’action souveraine de Dieu. 
 
Le Saint-Esprit est à l’origine de la conception de Jésus. Ce n’est pas une action 
humaine, mais une œuvre directe de Dieu.  
 
L’origine de Jésus est pleinement divine.  
 
Jésus, le Messie, est Dieu venu dans la chair : sa conception est miraculeuse et ne 
peut s’expliquer que par l’action et la puissance du Saint-Esprit. 
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Jésus est pleinement humain (né de Marie) et pleinement divin (conçu par 
l’Esprit). 
 
Jésus n’est pas un homme devenu divin plus tard : il vient de Dieu dès le 
commencement. 
 
C’est précisément ce que nous lisons dans Jean 1.1, 14 : « Au commencement était 
la Parole, et la Parole était avec Dieu, et la Parole était Dieu.… la Parole a été faite 
chair ». 
 
Noël commence par cette vérité : Jésus est Dieu venu en chair parmi nous. 
 
2. Jésus est Dieu pour nous (versets 20 à 21) 
 
Nous lisons dans le verset 21 : « Tu lui donneras le nom de Jésus ; car c’est lui qui 
sauvera son peuple de ses péchés » 
 
Permettez-moi une courte parenthèse pour expliquer pourquoi Jésus est venu 
sauver le monde, et pourquoi chacun de nous a besoin de ce salut. Tout ce que je 
dis ici, nous l’apprenons dans la Bible, qui raconte l’histoire du salut. 
 
Le péché est entré dans le monde avec la désobéissance d’Adam. Depuis ce 
moment, tous les hommes sont séparés de Dieu pour l’éternité. Le péché entraîne 
la mort spirituelle : la séparation totale d’avec Dieu. 
 
Mais dès le début, Dieu a mis en place son plan de salut. Il a fait une promesse à 
Abraham, confirmée à Isaac et Jacob, et de cette lignée est né le peuple d’Israël.  
 
La Bible nous raconte comment Dieu a libéré ce peuple de l’esclavage en Égypte, 
lui a donné des commandements, des prescriptions de la Loi et des rois pour le 
guider. Mais à cause du péché, le peuple se détournait sans cesse. Même les 
sacrifices prescrits, comme l’agneau sans tache offert pour le pardon des péchés, 
ne pouvaient enlever le péché définitivement. 
 
Le péché, c’est la tendance naturelle des hommes à désobéir à Dieu ; il nous 
sépare de Lui et cause tous nos problèmes et conflits. Jésus est venu dans le 
monde pour nous libérer du péché et de la juste colère de Dieu. 
 
Dieu avait promis un roi éternel et parfait, issu de la lignée de David. Ce roi est 
venu : Jésus, Dieu fait chair, venu pour pardonner les péchés et réconcilier les 
hommes avec Dieu. 
 
Jean-Baptiste l’a proclamé : « Voici l’Agneau de Dieu, qui ôte le péché du monde », en 
parlant de Jésus. (Jean 1.29) 
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Jésus est la transcription grecque d’un nom juif très répandu, Yoshua, ou Josué.  
Il signifie : « Dieu est salut » ou « Dieu sauve ». 
 
L’ange dit à Joseph : « Tu lui donneras le nom de Jésus ». 
 
Dans la Bible, « sauver du péché » est l’œuvre de Dieu seul. 
Et pourtant, c’est Jésus qui accomplit cette œuvre. 
 
Matthieu affirme que Dieu sauve par Jésus, parce que Jésus est Dieu. 
 
Nous lisons dans Ésaïe 43.11 : « C’est moi, moi qui suis l’Éternel, et hors de moi (en 
dehors de moi), il n’y a point de sauveur ». 
 
Paul mentionne dans Tite 2.13 en parlant de Jésus : « … en attendant la 
bienheureuse espérance et la manifestation de la gloire de notre grand Dieu et Sauveur, le 
Christ-Jésus ». 
 
L’ange dit à Joseph : « Tu lui donneras le nom de Jésus, car c’est lui qui sauvera son 
peuple de ses péchés ». 
 
Jésus est donc le roi promis et l’Agneau parfait, né pour mourir afin que le 
pardon soit possible et que les hommes soient réconciliés avec Dieu pour 
toujours, pour tous ceux qui croient en lui. 
 
À Noël, Jésus est révélé comme Emmanuel, Dieu avec nous. Aujourd’hui, il est 
avec son peuple par son Esprit. Et un jour, ce que nous vivons encore par la foi 
deviendra une réalité parfaite : Dieu habitera avec nous pour toujours, comme le 
proclame Apocalypse 21.3 : « … Il habitera avec eux, ils seront son peuple, et Dieu 
lui-même sera avec eux » 
 
3. Jésus est Dieu avec nous (versets 22 à 25) 
 
Nous lisons dans les versets 22 et 23 : « Tout cela arriva afin que s’accomplisse ce que 
le Seigneur avait déclaré par le prophète : Voici que la vierge sera enceinte ; elle enfantera 
un fils, et on lui donnera le nom d’Emmanuel, ce qui se traduit : Dieu avec nous ». 
 
Dans ce passage, nous voyons que la conception miraculeuse de Jésus accomplit 
une prophétie d’Ésaïe (7.14), 700 ans avant l’arrivée de Jésus. 
 
La Bible raconte qu’un roi nommé Achaz faisait face à une grande menace pour 
son peuple. Au lieu de faire confiance à Dieu, il a cherché de l’aide ailleurs. 
Pourtant, Dieu ne l’avait pas abandonné. 
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Par l’intermédiaire du prophète Ésaïe, Dieu lui donne un signe pour montrer 
qu’il était toujours présent : la naissance d’un enfant appelé Emmanuel, ce qui 
signifie « Dieu avec nous ». Ce signe rappelait au peuple que, même dans les 
moments difficiles, Dieu n’était pas loin. 
 
Des siècles plus tard, l’Évangile de Matthieu affirme que cette promesse a trouvé 
son accomplissement en Jésus. 
 
Jésus est ce Messie promis, venu non seulement pour sauver son peuple de ses 
péchés, mais pour être la présence de Dieu parmi nous.  
 
 
Comme Jean le rappelle : « … la Parole est devenue chair et a habité parmi nous » 
(Jean 1.14). Jésus lui-même explique qu’après son départ, il enverra son Esprit 
pour être avec ses disciples. Il leur dit : « Et moi, je prierai le Père, et il vous donnera 
un autre Consolateur, qui soit éternellement avec vous, l’Esprit de vérité » (Jean 14). 
 
Son nom « Jésus » révèle sa mission, « Dieu sauve »; et le titre « Emmanuel » 
montre qui il est, « Dieu avec nous ». 
 
La naissance de Jésus inaugure le plan de salut de Dieu. En venant dans le 
monde, Jésus, Dieu fait chair, ouvre le chemin de la réconciliation avec Dieu.  
 
Par sa mort, il assure le pardon des péchés ; par sa résurrection, il nous donne 
l’espérance de la vie éternelle.  
 
Et aujourd’hui encore, exalté à la droite du Père, Jésus demeure avec nous par 
son Esprit. 
 
Les dernières paroles de Jésus dans l’Évangile de Matthieu sont : « Et voici, je suis 
avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du monde » (28.20). 
 
À Noël, nous ne célébrons donc pas seulement la naissance d’un enfant, mais la 
venue de Dieu lui-même parmi les hommes.  
 
Jésus est venu pour se rendre proche, pour marcher avec nous et pour offrir un 
véritable salut. 
 
Noël annonce déjà ce que Dieu fera pleinement à la fin : demeurer pour toujours 
avec son peuple. Apocalypse 21.3 : « Dieu habitera avec eux ». 
 
 
 
 



Dimanche 21 décembre 2025 7 

Conclusion 
 
En cette fête de Noël, nous avons contemplé bien plus qu’une naissance. Nous 
avons vu le cœur de Dieu qui s’approche de nous.  
 
Noël nous rappelle que Dieu n’est pas lointain, indifférent ou inaccessible.  
 
En Jésus, il est venu marcher sur nos chemins, entrer dans notre fragilité et 
partager notre condition humaine. 
 
Chers amis de passage parmi nous, qui n’avez pas encore déposé votre confiance 
en Jésus pour votre salut, permettez-moi de vous dire ceci avec simplicité :  
 
Noël est un signe d’espérance pour vous. Peut-être portez-vous des questions, 
des blessures, des échecs ou un sentiment de distance avec Dieu.  
 
La Bible nous dit que Dieu vous connaît personnellement et qu’il n’a pas attendu 
que vous soyez parfaits pour venir vers vous.  
 
En Jésus, Dieu vous tend la main. Il vous offre le pardon, une relation restaurée 
avec lui et une paix profonde que rien d’autre ne peut donner.  
 
Noël vous rappelle que vous comptez pour Dieu et qu’il désire vous rencontrer 
là où vous êtes aujourd’hui. 
 
Frères et sœurs en Christ, Noël est un rappel précieux et réconfortant.  
 
Le Dieu que nous adorons est fidèle à ses promesses. Celui qui est né à Bethléem 
est le même qui marche avec nous dans nos luttes, nos doutes et nos épreuves.  
 
Comme Joseph, nous sommes appelés à faire confiance à Dieu, même lorsque 
nous ne comprenons pas tout.  
 
Noël nous invite à renouveler notre foi, notre reconnaissance et notre espérance, 
en sachant que Jésus est réellement « Dieu avec nous », chaque jour de notre vie. 
 
Alors, en ce Noël, que chacun de nous puisse répondre à l’invitation de Dieu.  
 
Qu’il s’agisse d’un premier pas vers lui ou d’un pas renouvelé dans la foi, 
souvenons-nous de cette vérité simple et profonde : en Jésus, Dieu s’est approché 
de nous pour nous sauver et pour demeurer avec nous, aujourd’hui et pour 
toujours. 
 
Joyeux Noël à tous : célébrons la naissance de notre Sauveur. Nous, son peuple. 


